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Une patricienne devenue bourgeoise : la villa «La Grange» revisitee

Par Martine Koelliker

Le xville siecle genevois connait un engouement pour
les maisons de maftre situees ä la campagne Leur style
evoque l'architecture frangaise, dont 1'influence est predo
minante ä ce moment Apanage de l'anstocratie, ces
demeures, habitees pendant la bonne saison seulement,
refletent la prospente economique et revolution des

moeurs de la classe dominante Cette politique d'ouver
ture sur la nature, non etrangere au Rousseauisme, tend ä

effacer la nette distinction entre les terntoires intra et
extra muros, qui sera progressivement gommee au cours
du siecle suivant Les premices de l'invention de la cam
pagne s'observent d'abord en milieu urbain par la

1 Photographie de 1918, La Grange, fagade cöte lac (MVG)

75



construction des hotels particulars de la rue de l'Hötel
deVille, de la rue Calvin et de la rue des Granges, tous
Orientes vers l'exterieur des murs En soixante ans, les
anstocrates genevois transposent leurs usages urbains
dans la peripheric genevoise, ä Celigny, ä Genthod, ä
Saint Jean, aux EauxVives et ä Cologny La consultation
des cadastres demontre que plusieurs des maisons tours
du xvile siecle font place aux maisons de maitre ä la fran
gaise aerees par un amenagement de jardins limite aux
abords immediats de la demeure, temoin de ce gout nou
veau pour la nature La Grange est representative de cette
evolution1

HISTOIRE DU DOMAINE2

En 1692, la propnete se presente sous la forme de six
parcelles constitutes de pres, vignes, hutins et jardins
« Une grande maison haute carree, ä quatre pans, une
grange, une estable, des tours et une grande cour fermee
de murailles et autres bätiments »3 y furent eleves dans le
courant du xvue siecle Cree dans les annees 1660 par
Jacques Francoms (1622 1702), conseiller d'Etat et syndic
ä plusieurs reprises, le domaine echoit successivement ä

Guillaume Frangois Francoms (1646 1722), son fils, et Eve
Francoms (1648 1706), sa fille

Le 9 mars 1706, Eve Francoms et son epoux, Jean De
la Rive, ministre de la parole de Dieu, vendent leur pro
pnete dite « La Grange de Monsieur Francoms » ä noble
Marc Lullin, banquier et citoyen de Geneve, pour la
somme de 115 500 florins II s'agit alors d'un domaine
essentiellement agricole, que le propnetaire n'habite pas ä

l'annee En 1710, les bains Lullin4 sont crees et ä partir du
24 octobre 1719, la propnete qui prend pour la premiere
fois son appellation de LA GRANGE, est affermee ä Pierre
Grenier pour neuf ans

La description qui en est faite montre qu'existaient dejä
des espaces d'agrement ä l'usage du propnetaire, tels que
brodenes, plate bandes et allees de charmes La presence
de ces elements se trouve confirmee par le recit de la
fete donnee en 1733 ä La Grange en l'honneur du prince
Frederic de Hesse Cassel, qui donne une image poetique
des jardins, parsemes de bosquets, de cascades d'eau, de

pavilions et de parterres de fleurs

La carte dressee en 1730 par Barthelemy Micheli
Du Crest et le plan de 1735 execute par Jean Michel
Billon nous donnent une representation graphique du
domaine5, qui reprend la disposition dejä en place au
debut du xvnie siecle, ä savoir l'acces ä la maison par
deux avenues axiales, l'une aboutissant devant les bains

Lullin, l'autre ä la route de Frontenex, la maison sous la

forme d'un rectangle parallele ä la dependance composee
de deux rectangles perpendiculaires Cöte lac, s'etend un
parterre de brodenes cloture par un mur Le reste du
domaine se compose de terrains plantes, de vignes et de
vergers

En 1747, ä la mort de Marc Lullin, la propnete revient a
ses six fils, toutefois sa veuve Sara Fatio en conserve la

jouissance Trois des freres Lullin sortent de l'mdivision6
et laissent le domaine ä Marc Lullin (1706 1773) et Jean
Lullin (1707-1783), banquiers associes ä Pans, et ä
Gabriel Lullin (1709 1787), negociant ä Geneve, qui
feront edifier la maison de maitre et les dependances
encore en place de nos jours

Si William Favre et Camille Martin7 dataient ces
constructions de 1720 1730, c'est Paul Edmond Martin qui
rectifia la datation proposant entre 1768 1773 En effet, le
24 novembre 1767s, les trois freres amodient9 La Grange ä

Pierre et Jean Jacques Dunant, pere et fils, jardiniers, pour
la duree de neuf ans, soit du 30 novembre 1767 au
30 novembre 1776 Une disposition tout ä fait particuliere
et unique permet de conclure que des constructions
etaient envisagees, ä savoir « Comme encore de reserve
le dit sieur Lullm qu'en cas que lui ou ses freres veuillent
faire des reparations ou constructions de bätiments ou
demolitions, lis pourront deposer et faire travailler les
matenaux en tel lieu du domaine qui leur conviendra,
sans que les fermiers puissent pretendre aucune indem
nite pour ce sujet, en tant toutes fois que les dits mate
naux ne seraient deposes que dans les deux vergers clos
de murs, au levant de la maison et dependances » Les
deux vergers precites correspondent bien ä la configura
tion de la propnete figurant sur le cadastre de 1760 Mal

gre de longues recherches sur les sources d'archives, ll
reste impossible de fournir de plus amples informations
Pour des raisons chronologiques, les hypotheses selon
lesquelles Jean Frangois Blondel (1683 1756) ou Isaac
Robert Rilliet (1725 1792) auraient ete les architectes de
cette demeure, sont ä ecarter, mais le nom du veritable
auteur demeure inconnu10

A la mort de Marc Lullin en 177311, Jean Lullin partage
La Grange avec Gabriel Lullin qui deviendra seul proprie
taire apres le deces de ce dernier Selon la volonte de

Jean Lullin, le fils de Gabriel, Jean, egalement banquier
hente de La Grange C'est lui qui fait etablir le premier
plan du domaine connu, date de 178912 et representant
l'amenagement des jardins ä la frangaise

Le Ier fevner 1800, Jean Lullin, ruine par la Revolution,
vend La Grange ä Frangois Favre Cayla (1736 1814), un
Genevois ayant fait fortune ä Marseille comme armateur
L'hentier de Frangois Favre, Guillaume Favre (1770 1851),
fut un membre eminent de la societe genevoise de cette
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2 Photographie d une partie des dependances de La Grange, qui datent de 1 epoque de construction de la maison de maitre Elles se

composent d une maison d habitation, d'une grange d une ecune et d une remise, de couverts et a 1 origtne d une serre Ii se degage une
unite certaine de ces bätiments construits avec les memes materiaux rythmes par les mCmes baies et marques par les mCmes lignes
verticales Les divers elements d architecture ne sont pas sans analogies avec la maison de maitre pilastres de refends, lucarnes a volutes
toits en croupe, centre mis en evidence par une niche cintree, Substitut du fronton (MVG)

epoque Surnomme «mon erudit ä la violette» par
Madame de Stael, ll accueillit a La Grange le 14 septem
bre 1825, le premier Comite Europeen pour vemr en aide
aux Grecs dans leur lutte pour l'independance 11 vivait
dans sa campagne durant la belle saison et des 1824, il
acheta ä Jacob Duval un hötel ä la rue des Granges
n° 245 pour y passer l'hiver 11 entrepot de nombreux tra
vaux ä La Grange, soigneusement repertories par son
petit fils, Victor William Favre (1843 1918), qui fut le
donateur de la propnete ä la Ville de Geneve dans un
manuscrit inedit13, ecnt en 1910 et intitule Notes sur La

Grange (Eaux Vives, Geneve) propnete de la famille
Favre depuis 1800, destine ä entrer dans les archives de
la famille Favre William Favre enumere les travaux entre
pns par son grand pere, son pere et lui mdme, aussi pre
cisement que possible Guillaume Favre realisa d'impor
tantes modifications significatives de revolution du goüt
entre la fin du xvnie et le debut du xixe siecles Le salon
principal regut une decoration de style Empire, incorpo
rant la petite office situee ä l'ongine dernere cette piece,
ce qui lui permit de creer une cheminee II transforma
ensuite un salon et une chambre ä coucher en biblio
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